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Sous certains aspects, les artistes et les jeunes partagent les mêmes présupposés, dans le rapport que les 
différents États du monde entretiennent avec eux, voire contre eux.

S’agissant des uns comme des autres, il est toujours bon pour la communication officielle de faire valoir la 
richesse, le dynamisme et l’avenir (national et international) qu’ils représentent, voire d’afficher certaines de 
leurs réalisations ou initiatives dans des expositions ou durant des manifestations publiques, mais sans pour 
autant développer toujours des politiques volontaristes et durables en ce qui les concerne — et quoique les 
jeunes les réclament de plus en plus haut et fort.

Ces questions se démultiplient et se complexifient dans les rapports internationaux, au sein desquels les 
jeunes, surtout, sont régulièrement partie prenante (ou pris à partie) de bras de fer diplomatiques qui les 
instrumentalisent et les dépassent largement, autant comme individus, que comme masse humaine.

On sait notamment qu’une forte proportion des personnes qui demandent l’asile en Europe sont des jeunes, 
issus de pays au sein desquels ils sont le plus souvent majoritaires. Qu’il s’agisse de « migrants » ou de « réfu-
giés » (deux statuts et deux réalités bien distinctes, pour rappel), il n’est pratiquement plus un déplacement 
de ces populations qui ne soit instrumentalisé de toutes parts, à des fins de politique interne, comme de 
positionnement géostratégique, mais toujours, si on y regarde bien, en vertu d’un chantage avéré.

Chantage du Maroc envers l’Espagne, le premier laissant délibérément passer des milliers de candidats à 
l’exil vers Melilla, en mai dernier ; chantage de la France, ces jours-ci, concernant la réduction drastique des 
visas depuis les trois pays du Maghreb, parce que ceux-ci refuseraient d’accorder des laissez-passer consu-
laires nécessaires au retour des immigrés refoulés de France ; chantage permanent des extrêmes droites 
européennes envers leurs gouvernements respectifs pour interdire toute entrée, même justifiée, d’étrangers 
sur le sol national, peu importent les règles du Droit international en matière d’asile ; chantage de la Turquie à 
propos des réfugiés syriens désireux de rejoindre l’UE ou au-delà ; chantage de la Syrie, état totalitaire, instru-
mentalisant ses propres citoyens exilés pour apeurer les États européens pris dans le phantasme islamophobe 
du « grand remplacement » , etc.

Pour le redire, dans toutes ces situations, chaque mesure coercitive ou de rétorsion diplomatique, chaque 
égoïsme national ou chaque manipulation des opinions, chaque guerre qui chasse de chez eux des popu-
lations, en utilisant de facto des êtres humains pour faire pression d’un État sur un autre, implique au moins 
une moitié de jeunes sur le total des gens concernés, dont la situation particulière n’est que rarement prise 
en compte.

Les questions que nous nous posons et vis-à-vis desquelles une Fédération d’Organisations de jeunesse 
comme la nôtre doit constamment prendre position, ne peuvent jamais faire l’économie d’une large considé-
ration accordée à « tous » les jeunes qui, de par le monde, rencontrent des difficultés parfois mortelles, que 
ce soit chez eux ou sur les routes d’un exil qui, rappelons-le, n’est jamais volontaire, qu’il se fasse pour des 
raisons de guerre, de politiques répressives (liées à un engagement civique ou politique, aux pratiques de 
liberté cnvictionnelle, philosophique, morale, religieuse ou encore d’orientation sexuelle, etc.) ou de conditions 
de vie économiques dans les pays concernés !

Prendre en considération et défendre le droit des jeunes, n’a de sens qu’à une échelle globale, car outre le 
bien-être et la défense de la parole et de la citoyenneté des jeunes dans notre pays, il faut se souvenir que 
beaucoup de ceux qui franchissent enfin nos frontières rigides, sont aussi « jeunes » que les nôtres et que 
leur avenir et le respect à leur témoigner, doivent être nécessairement du même ordre ! A fortiori, si nous 
entendons bénéficier de leur apport humain, de la richesse de leur expérience et de leur dynamisme collectif, 
dont l’Europe et la Belgique ont, à l’évidence, bien besoin.

Alain Detilleux — Rédacteur en chef
Julie Ben Lakhal — Secrétaire générale | Fabian Martin — Président

09.2021

Rédacteur en chef
Alain Detilleux

Président
Fabian Martin

Secrétaire générale
Julie Ben Lakhal

Coordinateur de projets
Nicolás Fernandez

Chargée de formations
Delphine Gantois

Assistante de formations
Catherine Barette

____________

Coordination,
Infographie et Mise en page

Alain Detilleux

Logistique et communication
Francine Delfosse

Secrétariat
Marielle Delbaere

____________

Rédaction de Pro J
ProJeuneS asbl

bd de l’Empereur 15|3
1000 Bruxelles

T. 02 513 99 62
F. 02 502 49 47

edition@projeunes.be
projeunes.be

facebook.com/projeunes

Retrouvez ce numéro en ligne :

Les propos tenus dans les textes relèvent
de l’entière responsabilité de leurs auteurs.

Nous remercions sincèrement tous les intervenants
extérieurs qui ont apporté leur contribution à ce numéro.



0706
Le Bidochon du trimestre :

Éric Zemmour
Pour chaque numéro, tous les trimestres, Pro J élit désormais son « Bidochon du 
trimestre », soit, le responsable politique ou la personnalité publique qui aura mérité 
cette distinction par ses déclarations dignes du Café du commerce, dans l’exercice de 

ses fonctions.

Éric Zemmour, un Bidochon du trimestre qui fait peur !

Lorsque le lecteur découvrira les pages de ce numéro du Pro J, de nombreuses décorations parfois effrayantes 
en prévision de l’imminente fête d’Halloween auront été continuellement exposées à sa vue dans certains 
commerces voire dans l’espace public. La présente rubrique a distingué, ces dernières années, des person-
nages généralement davantage ridicules qu’effrayants. À l’occasion de ce trimestre, ou l’on fêtera les défunts, 
mais aussi les monstres : c’est au tour d’Éric Zemmour d’être « Bidochonnisé ». Cela est fort logique. En effet, 
il exhume des idées dont on espérait qu’elles soient passées depuis longtemps de vie à trépas et est devenu, 
plus que jamais, le croquemitaine préféré du PAF.

La dernière saillie ultra-médiatisée de cette créature haineuse, qui se voit désormais en homme providentiel, 
concernant le rôle bénéfique du Maréchal Pétain pendant la Seconde Guerre mondiale peut être qualifiée de 
monstrueuse. Ainsi, le maître de Vichy aurait voulu préserver les juifs français du sort funeste qui les attendait 
en livrant les juifs étrangers. En plus d’être une ineptie historique, ce propos est une effroyable offense à la 
mémoire des multiples victimes du régime de Pétain, qui collabora activement à leur extermination parce qu’ils 
étaient juifs, quelle que soit leur origine ou leur nationalité.

Paradoxalement, Zemmour, qui vitupère depuis longtemps sur la délinquance, surtout si le délinquant n’est 
pas Français « de souche », est lui-même un repris de justice multirécidiviste. Il convient de rappeler qu’il a 
été plusieurs fois condamné pour des propos xénophobes. Ce qui a sans doute beaucoup à voir avec le fait 
qu’il prône plus qu’ouvertement l’abrogation des lois réprimant les actes et les paroles racistes.

Longtemps perçu par certains, même parmi ceux qui ne partagent pas ses idées d’extrême-droite, comme un 
intellectuel, il semble que la proximité de l’élection présidentielle l’encourage à très fort baisser le niveau de 
ses fulgurances. S’il n’a toujours pas clarifié sa candidature au scrutin d’avril 2022, ni même son programme 
socio-économique, il a exprimé clairement sa volonté d’obliger ses compatriotes à donner un prénom français 
à leurs enfants. Proposition digne d’un pilier de bistrot et qui aurait pu aussi sortir de la bouche de Bidochon 
en personne. Avec, il est vrai, un peu moins de références historiques pour impressionner son auditoire !

Sa médiatisation accrue et ses ballons d’essais populistes et xénophobes l’ont propulsé dans les sondages 
aux alentours des 13 % pour le premier tour de la présidentielle. Si la candidature se confirme, ce n’est pas 
une très bonne nouvelle pour les démocrates horrifiés par ses idées, mais pas non plus pour… Marine Le 
Pen, candidate naturelle de l’extrême-droite française. Elle qui semblait pratiquement assurée de se retrouver, 
comme en 2017, au second tour avec Emmanuel Macron pourrait perdre les voix nécessaires pour franchir 
le premier. Indubitablement, Éric Zemmour s’érige aujourd’hui en épouvantail de la campagne électorale 
française !

Si vous avez des suggestions pour le trimestre à venir, n’hésitez pas à nous les envoyer par courriel à :
s-g@projeunes.be

Charles-Maurice de Talleyrand-Périgord (sans bas de soie)
09.2021
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Formation : « Radicalisme, radicalisme 
violent, extrémisme… quelle posture 
prendre en tant que travailleur de la 
jeunesse ? »

Objectifs

1. Réfléchir sur le vivre-ensemble et le déve-
loppement de l’esprit critique

2. Définir (ou pas ! ) le radicalisme, le radica-
lisme violent et l’extrémisme

3. Identifier les signes précurseurs de 
radicalisation

4. Comprendre les facteurs de radicalisation 
et le processus de passage à l’acte violent

5. Comprendre la place et le rôle de l’éduca-
tion aux médias

6. Savoir gérer les réactions suite à une action 
violente (détection, réaction, que faire le 
lendemain ? )

Méthodologie

La formation s’appuie sur une logique d’édu-
cation permanente. Elle propose des mises 
en situation, des jeux pédagogiques spé-
cia lement conçus pour cette formation, des 
débats et des partages d’expériences…

Cette formation a fait l’objet d’une longue 
collaboration entre différentes ASBL qui ont 
croisé leurs connaissances, leurs expériences 
et savoir-faire. La formation est donc ponctuée 
par les interventions des différentes ASBL et 
construite avec les apports de chacun.

Ont collaboré à la création de cette formation :

 Ä CIDJ ASBL

 Ä MJS ASBL

 Ä Promo Jeunes ASBL

 Ä Forum des Jeunes

 Ä ProJeuneS ASBL

En pratique

20 et 21 octobre 2021
10 heures > 16 heures - Accès gratuit
BIJ - rue du Commerce 18 - 1000 Bruxelles

Inscription obligatoire :
formations@projeunes.be

Comment le règlement de travail peut faciliter les 
relations dans une ASBL ?

Objectifs

1. Comprendre la logique de concertation cachée der-
rière le règlement du travail.

2. Comprendre l'intérêt de limiter les “zones de flou”

3. Savoir rédiger son règlement du travail sur base 
d’une check-list

4. Adapter le contrat de travail au règlement du travail

5. Connaître la procédure de modification d’un rè-
glement du travail

6. Savoir mettre en place une concertation autour du 
règlement de travail.

Intervenants

 Ä Orville Pletschette et Gérald Renier - CEPAG

 Ä Julien Maquestiau - MJS

 Ä Julie Ben Lakhal et Delphine Gantois - ProJeuneS

En pratique

14 octobre 2021 - 9 h 30 (accueil) > 16 h 30
En présentiel - Accès gratuit
BIJ - rue du commerce 18 - 1000 Bruxelles

Inscription : formations@projeunes.be
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Jeunes FGTB asbl

jeunes-fgtb.be

Au fil des années, le système des allocations 
d’insertion a subi de nombreuses attaques de 
la part des gouvernements successifs. À tra-
vers les modifications répétées de ce système, 
c’est une grande partie de la jeunesse qui a été 
poussée vers la précarité. Une lueur d’espoir 
vient cependant faire irruption dans ce tableau 
morose. En effet, la FGTB a accompagné un 
nombre important de jeunes dans des recours 
en justice qui ont récemment porté leurs fruits. 
Dans ce contexte, les Jeunes FGTB lancent 
leur campagne « Chope tes allocs ! » qui vise à 
continuer l’accompagnement déjà commencé  
et à interpeller le monde politique sur la 
situation de presque 7 000 jeunes injustement 
exclus et exclues du droit à ces allocations.

Qu’est-ce que l’allocation d’insertion ?

Pour bénéficier d’allocations d’insertion, les 
jeunes demandeurs et demandeuses d’emploi 
doivent d’abord passer par le stage d’insertion 
professionnelle : une période de recherche 
d’emploi d’un an suite à leurs études, durant 
laquelle ils et elles ne percevront pas de revenu 
de la part de l’ONEM. Pendant cette période, 
le FOREM/ACTIRIS contrôlera leur recherche 
d’emploi à deux reprises. Au terme de ce stage 
d’insertion, si le ou la demandeuse d’emploi 
a reçu deux évaluations positives suite à 
ces contrôles, il ou elle pourra commen cer à 
percevoir des allocations d’insertion profes-
sionnelle : un montant qui sera touché men-
suellement afin de favoriser l’accès à l’emploi. 
Cependant, certaines conditions limitent ce 
droit aux allocations d’insertion.

Limitée à l’âge de 25 ans

Anciennement, la demande d’allocation 
d’insertion devait être formulée avant les 30 
ans du demandeur ou de la demandeuse 
d’emploi. Mais depuis le 30 décembre 2014, 
nos gouvernements ont diminué cette limite 
d’âge à 25 ans. De ce fait, si un ou une jeune a 
plus de 25 ans à la fin de son stage d’insertion, 
il ou elle ne pourra pas recevoir d’allocations 
d’insertion. Cela signifie qu’il faudrait néces-
sairement avoir terminé ses études avant 24 
ans pour pouvoir ouvrir son droit aux alloca-
tions d’insertion : plus de place ni pour l’erreur, 
ni pour les études de longue durée.

Limitée à une durée de 3 ans

De la même manière, il fut un temps où les allocations 
d’insertion étaient illimitées dans le temps. Mais depuis 
le 1er janvier 2012, ces allocations sont limitées à une 
durée de 3 ans pour les cohabitants et cohabitantes, et 
à l’âge de 33 ans pour les personnes isolées et les coha-
bitants ou cohabitantes avec charge de famille. Passé 
ce délai, l’ONEM coupe ce revenu aux demandeurs et 
demandeuses d’emploi, qui se retrouvent alors lésées 
du jour au lendemain, souvent sans aucune autre forme 
de rentrée financière.

Des mesures injustes

Au fil du temps, les modifications incessantes des condi-
tions d’accès aux allocations d’insertions ont fini par 
rendre ces dernières presque inaccessibles. Aujourd’hui, 
de nombreux jeunes, dont beaucoup de femmes, se 
retrouvent privés d’allocations d’insertion. L’objectif de 
ces modifications était, soi-disant, d’accélérer l’insertion 
des jeunes sur le marché de l’emploi afin d’atteindre un 
équilibre budgétaire et de diminuer le déficit des pou-
voirs publics à 2,8 % du PIB. Mais dans les faits, les 
jeunes se voient simplement encore plus précarisées. 
Celles et ceux qui effectuent des études de longue durée 
sont pénalisés. De plus, comment chercher de l’emploi 
sans ressource financière permettant d’assumer le coût 
des impressions de documents, des déplacements, 
des tenues, etc. ? Par ailleurs, les jeunes se retrouvent 
contraints d’accepter des jobs mal payés, ubérisés ou 
sous-qualifiés, aux statuts précaires, et représentent 
alors une main-d’œuvre bon marché et corvéable à 
merci pour le patronat. Priver les jeunes d’allocations 
d’insertion, c’est les priver du seul tremplin financier dont 
ils ou elles disposent pour s’émanciper. Ces restrictions 
des conditions d’accès aux allocations d’insertion sont 
purement et simplement inadmissibles et c’est pourquoi 
les Jeunes FGTB lancent une nouvelle campagne visant 
à abolir ces réglementations injustes.

Chope tes allocs !

Dès leur application, la FGTB a combattu ces réglemen-
tations qui ont précarisé de nombreux et nombreuses 
jeunes. Récemment, après plusieurs centaines de 
recours menés en justice pour aider nos jeunes affiliés 
et affiliées, nous avons gagné ce premier combat. La 
justice et l’ONEM ont donné raison à ces jeunes qui ont 
pu faire valoir leurs droits et bénéficier des allocations 
d’insertion qui leur étaient jusque-là refusées.

Si tu t’es vu ou vue exclue de ton droit aux allocations 
d’insertion et que tu veux mettre fin à cette injustice pour 
récupérer tes droits, les Jeunes FGTB peuvent te venir 



1312

World café 
Organisations de jeunesse – Enseignement

 Ä Tu es un jeune (futur) enseignant (- de 30 ans) ?

 µ Tu t’intéresses à la citoyenneté de tes élèves, à leur implication dans la société, à leur capacité à avoir 
un regard critique et à faire preuve de solidarité ?

 µ Tu as envie de croiser d’autres acteurs de la jeunesse issus des organisations de jeunesse ?

 µ Tu as envie d’avoir des ressources afin d’être informé des outils et animations proposés par les orga-
nisations de jeunesse aux écoles ?

 µ Tu as envie d’échanger sur l’adaptation de ces animations à la réalité scolaire ?

 µ Alors, inscris-toi !
ou

 Ä Tu es un jeune (- de 30 ans) travailleur, administrateur ou volontaire du secteur des organisations de 
jeunesse ?

 µ Tu souhaites développer la notion de CRACS à l’école ?

 µ Tu as envie de rencontrer des (futurs) enseignants afin de croiser vos réalités ?

 µ Tu donnes ou envisages de donner des ateliers en milieu scolaire ?

 µ Tu crées ou envisages de créer des outils pédagogiques pour les écoles ?

 µ Tu as envie de mieux connaître les réalités du terrain scolaire ?

 µ Tu veux partager sur les ressources et animations proposées par ta structure ?
Alors, inscris-toi !

Comment l’enseignement et les organisations de jeunesse permettent aux jeunes de devenir des citoyens 
responsables, actifs, critiques et solidaires ? Venez croiser votre vision de :

 Ä futurs ou jeunes enseignants ;

 Ä jeunes administrateurs, volontaires ou travailleurs des organisations de jeunesse !

Réfléchissons ensemble à comment mêler les deux secteurs afin d’enrichir nos pratiques.

Un world café ? Une technique dynamique permettant de discuter en petits groupes et d’associer les idées 
et les réflexions de chacun.

Pour les jeunes de 16 à 29 ans — 09/10/2021 — 14 heures > 17 heures
Place de l’Hocaille, 1 à 1348 Louvain-la-Neuve (Centre Placet ASBL)
Accessible en transports en commun

Inscriptions + Infos : info@cocreactive.be

Activité organisée par :

 Ä Cocréactive ASBL | cocreactive.be

 Ä Forum des Jeunes ASBL | forumdesjeunes.be

en aide en entamant un recours qui pourra te permettre 
de bénéficier de tes allocations d’insertion suite à une 
décision de justice.

Si tu n’es pas encore affilié ou affiliée, il te suffira de t’affilier 
gratuitement aux Jeunes FGTB. Ensuite, l’animateur ou 
l’animatrice de ta régionale sera ton intermédiaire avec 
le Service juridique de la FGTB et t’aidera à rassembler 
les documents nécessaires pour entamer ton recours. 
Après cela, le service juridique de la FGTB s’occupera 
de relayer ta demande auprès de l’ONEM.

Pour t’affilier gratuitement, remplis notre formulaire 
d’inscription sur jeunes-fgtb.be/fr/me-syndiquer
 
Pour plus d’infos, n’hésite pas à nous contacter via 
l’adresse jeunes@jeunes-fgtb.be
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Des jeunes aux multiples visages…

Promo Jeunes asbl

promojeunes-asbl.be

Suite aux longs mois d’éloignement causé 
par les restrictions sanitaires, l’équipe Promo 
Jeunes ASBL a profité de l’été pour reprendre 
contact avec les jeunes.

Dans quel état sont-ils réellement suite à la 
crise ? Est-ce que les nombreuses enquêtes 
disaient vrai en relatant leurs déboires psycho-
logiques, privés de certaines libertés néces-
saires à leur épanouissement ? Seront-ils 
présents lors de nos projets ou préféreront-ils 
rester loin les uns des autres ?

Qu’ils soient rêveurs ou plus terre à terre, 
inventifs, créatifs ou simplement en besoin de 
contacts sociaux, ils étaient là, bien présents 
aux rendez-vous donnés par Promo Jeunes 
ASBL.

Quel plaisir de les retrouver ! Cet été, l’équipe 
Promo Jeunes ASBL a eu la chance de redé-
couvrir leurs visages porteurs de challenges 
enrichissants et leurs sourires chaleureux 
dans un été miné par la pluie…

Les animateurs et les animatrices de 
« FestySports » ont pu voir que le public 
familial est toujours demandeur d’activités 
festives et sportives gratuites sur les places 
publiques. Malgré la météo capricieuse, il est 
venu et a profité de moments fun et convi-
viaux. À Bruxelles-Ville, Schaerbeek, Saint-
Gilles, Laeken, Uccle, Hachy, Charleroi, Thuin, 
Courcelles… Partout le constat est le même !

La « Cité de la Jeunesse » s’est mise dans 
l’esprit urbain, en organisant un stage de 
graffitis pour lier l’art et l’appropriation de 
l’espace de vie urbain. Ouverts sur l’extérieur, 
les jeunes de la Cité sont allés animer divers 
espaces publics de la Région bruxelloise, avec 
leur cuistax qu’ils ont customisé ! Peut-être les 

croiserez-vous prochainement dans votre commune, le 
projet continue à l’automne.

Sensibles aux problématiques environnementales et 
sociales, les jeunes ont organisé (en collaboration avec 
Promo Jeunes AMO) un atelier zéro déchet et ont pu 
participer au vernissage participatif du projet de Geovany  
Silva Robalino : « Food Tickets », qui consiste à transfor-
mer des tickets de caisse en œuvres d'art et à les troquer 
contre de la nourriture, qui est ensuite redistribuée à des 
associations d'aide alimentaire.
Ils ont aussi organisé des séances de projection de 
film, une soirée karaoké, une salle d’étude disponible 
gratuitement pour les étudiants… Restez attentif aux 
prochaines activités de la « Cité de la Jeunesse » en 
suivant le compte Instagram : @cite.j.bxl

Les créatifs et artistes lauréats du concours « Qui 
Dit Mieux ? », vitrine ouverte des jeunes talents de la 
Fédération Wallonie-Bruxelles, se sont rassemblés pour 
des ateliers de coconstruction des expositions qui auront 
lieu en septembre, octobre et novembre à Seraing, à la 
Cité de la Jeunesse à Bruxelles, à Ixelles et à Tournai. 
Ils sont fiers de présenter le fruit de ce travail collectif ! 
Rendez-vous aux expositions « Qui Dit Mieux ? », sur le 
thème « ORIGINE ».
Toutes les informations sur : quiditmieux.be

Promo Jeunes ASBL s’est associée à Infor Jeunes 
Bruxelles, dans le cadre du Mouvement « Educasport », 
pour animer des ateliers de sensibilisation aux jeunes 
sportifs de 9 à 14 ans actifs lors des stages organisés 
par l’ULB-Sport et le F.E.F.A. Les jeunes athlètes ont eu 
l’opportunité d’interagir autour des thématiques des sté-
réotypes de genre, de la place des règles et du fair-play.
Quelle énergie (!) lors des 3 épisodes « 3X3 Basketball 
Summer Series » qui ont eu lieu à la Home of SWISH, 
salle de basket temporaire installée sur le site de Tour & 
Taxis, haut lieu d’activités bruxellois. Des basketteurs et 
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basketteuses de toute la Région et en dehors se sont ras-
semblés pour jouer ensemble lors de tournois gratuits de 
basketball 3X3. Organisés par une équipe d’animateurs 
et animatrices actives dans le monde du basketball, ces 
tournois ont permis à plusieurs centaines de jeunes de 
se retrouver pour pratiquer leur passion après de si longs 
mois de privation.

L’« Antenne Conseil », située au cœur de la station de 
métro de la gare de Bruxelles-Midi, est restée disponible, 
tant en présentiel que via WhatsApp, pour tous les jeunes 
en demande de conseils. Des ateliers collectifs d’écriture 
de CV et lettre de motivation seront lancés à la rentrée, 
en partenariat avec le BX-Brussels.

« Zoom Jeunes », notre soutien aux porteurs et porteuses 
de projets et d’idées, a profité de l’été pour proposer 
gratuitement un maximum d’outils de développement, 
disponibles à la demande, en contactant :
sebastien.lucu@promojeunes.be

Si vous connaissez un ou une jeune porteuse de projets 
qui a besoin d'un accompagnement en gestion de pro-
jets, de faire le point sur les fondamentaux, d'un coup 
de pouce pour booster sa confiance en lui ou en elle, ou 
d'apprendre les ficelles d'une communication efficace, 
contactez-nous ! Nous avons des outils et ateliers collec-
tifs qui pourront les aider à avancer sur leur idée !

L’été est terminé et le constat est positif : la jeunesse vit 
et est pleine d’envies.

Bonne rentrée à tous.

L’équipe de Promo Jeunes ASBL
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1. L’HISTOIRE
Les Jeunes FGTB sont une Organisation de jeunesse reconnue par la Fédération Wallonie-Bruxelles, indé-
pendante de tout parti politique.

En tant qu’organisation représentant la jeunesse syndicale, les Jeunes FGTB défendent un projet de société 
plus juste et plus égalitaire. Depuis sa création, nous poursuivons un objectif majeur : développer une société 
où règnent la justice sociale et l’égalité entre toutes et tous, où chacun et chacune, en fonction de son travail 
et de ses besoins, accède à la part de richesses qui lui revient.

En ce sens, nous rejetons les valeurs du capitalisme et du néolibéralisme. Ensemble, nous combattons 
l’exclusion et toute forme de discrimination.

Les Jeunes FGTB luttent sur des matières, des problématiques qui touchent plus particulièrement les jeunes 
qu’ils ou elles soient travailleurs, travailleuses avec ou sans emploi, ou encore étudiantes et étudiantes : coût 
des études, jobs étudiants, premier emploi, allocations d’insertion, intérim, discriminations, etc.

Les Jeunes FGTB poursuivront leurs buts en collaboration avec toute organisation qui a les mêmes objectifs 
ou la même vision de l’action à mener, tout en gardant leur indépendance.

En tant qu’organisation de jeunesse syndicale, nous voulons avancer sur la voie d’une réforme radicale de la 
société tout en travaillant à la réalisation de revendications immédiates amenées et portées par les jeunes. 
Négocier quand c’est possible, se battre chaque fois que c’est nécessaire !

2. L’ÉQUIPE
La base des Jeunes FGTB, ce sont leurs affiliés et affiliées, militantes et militants. C’est avec les jeunes 
eux-mêmes que nous programmons notre agenda d’actions et d’activités, que nous construisons nos reven-
dications, que nous faisons vivre notre dynamique de mouvement de jeunesse.

Dans chaque province, un ou une référente appelée « Permanent, Permanente Jeunes FGTB » encadre et 
soutien les jeunes qui ont envie de s’investir localement dans un projet correspondant à nos missions et 
valeurs. Les jeunes se réunissent pour discuter et agir sur des questions sociales et politiques larges comme 
régionales.

Chaque dynamique locale vient ainsi alimenter le mouvement des Jeunes FGTB de la Fédération Wallonie-
Bruxelles au niveau de son Assemblée générale. Nous nous réunissons tous les 3 mois environ, afin que 
les jeunes de toute la Fédération — mais aussi de secteurs différents (étudiants, travailleuses, allocataires, 
délégués syndicaux…) puissent échanger et s’enrichir mutuellement. Nous prenons, à cette occasion, des 
décisions communes sur les actions à mener, revendications à porter et attitudes à adopter face aux enjeux 
interprofessionnels wallons et bruxellois, nationaux ou internationaux qui concernent les jeunes.

Entre deux Assemblées, c’est l’équipe des permanents, permanentes et du secrétariat général qui assure le 
suivi des décisions et la vie de l’ASBL dans le cadre de ses missions.

Les responsables à la Coordination et à la Présidence des jeunes représentent ensuite les affiliés et militantes 
dans différents organismes, associatifs ou syndicaux, dans les médias… en portant la voix des Jeunes FGTB, 
construite collectivement.
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3. LES ACTIVITÉS ET L’AVENIR
Chaque année, les Jeunes FGTB organisent toute une série d’évènements en régionales, mais aussi dans 
l’ensemble de la « Belgique francophone » : les rassemblements des jeunes en AG et en action, les soirées 
ciné-débats, les animations scolaires ou en maison de jeunes (job étudiant, Permis B, la sécurité sociale, etc.), 
la participation aux divers festivals (Solidarité, Manifiesta, Fête de l’Huma, Esperenzah, etc.), les projets divers 
tels que la permaculture à Verviers (Permacity), les Kots à projets à Liège avec le frigo solidaire (Friskot), le 
tremplin musical et les concerts gratuits du Working Class Live à Bruxelles ou encore notre école syndicale. 
Les Jeunes FGTB ne manquent pas d’initiatives !

Le moment privilégié de l’année où les jeunes se retrouvent pour faire le bilan de l’année et se former à l’année 
suivante reste le « Camp Jeunes » : 4 jours de formation et d’apprentissage où l’on tisse des liens forts et où 
la lutte prend forme !

Chope tes allocs !
Les jeunes FGTB mènent également des campagnes ; l’actuelle porte sur la récupération du droit aux alloca-
tions d’insertion. Aujourd’hui, l’ONEM ne contestant plus les recours, il est important que les jeunes soient 
informés et fassent valoir leur droit !

4. L’OJ EN QUESTIONS

Pro J :  Parle-nous de toi

Je suis une jeune adulte de 30 ans qui milite, qui revendique et qui est passionnée dans ce qu’elle entreprend. 
Dans la lutte comme dans ma vie privée.

Pro J :  Peux-tu nous parler de ton parcours qui t’a menée jusqu’aux Jeunes FGTB ?

Lors de ma dernière année de formation comme Assistante sociale en 2014, j’ai réalisé un stage à la FGTB 
Bruxelles. J’étais présente lors de la vague d’exclusions des bénéficiaires des allocations d’insertion, ce qui 
m’a particulièrement touchée et choquée. J’étais « heureuse » de pouvoir être sur le terrain et me rendre utile 
en aidant du mieux que je pouvais, malgré le désastre…
Une fois diplômée, j’ai eu la chance d’être engagée pour travailler dans l’asbl « Habiter Bruxelles », un service 
social général qui collabore avec la FGTB Bruxelles.
Par la suite, une place s’est libérée auprès des Jeunes FGTB et j’y suis devenue « Permanente » pour la 
Région de Bruxelles-Capitale. J’ai toujours voulu exercer dans le secteur de la Jeunesse : cette opportunité 
était une aubaine !
J’ai adoré être animatrice, travailler sur le terrain, être en contact direct avec les jeunes.
Aujourd’hui, on m’a proposé de me lancer dans la coordination et de porter la voix de la Jeunesse à un autre 
niveau. C’est nouveau, mais tout aussi passionnant !

Pro J :  Comme gérez-vous le retour progressif à la normale, dans le cadre de la crise du Covid ?

Suite à cette crise, les années 2019 et 2020 ont été très difficiles pour la Jeunesse : elle a connu une forte 
augmentation de la précarité financière, de l’isolement social, du décrochage scolaire, de la détresse men-
tale, etc. Les Jeunes FGTB ont essayé d’accompagner et informer ces jeunes ainsi que de dénoncer cette 
précarité grandissante auprès de notre gouvernement. Malheureusement, « de la maison », il est compliqué 
d’avoir un vrai rapport de force et de créer des liens pour lutter ensemble.

Depuis cet été, la vie reprend son cours – tout comme les luttes syndicales. Tant les travailleurs, que les 
militantes sont ravies de pouvoir se retrouver en activité et/ou de mener à nouveau des combats ensemble.

Aujourd’hui, on peut dire qu’on a repris le rythme d’avant COVID et on sent que la jeunesse en est ravie !

Pro J :  Comment vois-tu le travail d’une OJ progressiste avec les jeunes, aujourd’hui ?

L’OJ doit être représentative de la voix des jeunes. C’est des jeunes que viennent les revendications, actions 
et projets. Aujourd’hui et plus que jamais, suite à cette crise (sanitaire, sociale et économique), il est primordial 
d’entendre et de porter la voix des jeunes, de nous mettre, en tant qu’OJ, à contribution pour les jeunes et 
les aider à traverser cette situation particulièrement difficile. L’OJ est un outil au service des jeunes : son rôle 
premier est de traduire leurs besoins et revendications, de les porter et les faire entendre.
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Le Kit OJ est un jeu pédagogique qui a pour 
ambition d’aider les volontaires et les travailleurs 
du secteur OJ à être mieux outillés pour pouvoir 
s’insérer de manière optimale dans les dynamiques 
sectorielles, mieux comprendre le décret OJ, 
avoir une réflexion sur des questionnements 
propres au secteur.

ENVIE DE DÉCOUVRIR LE KIT OJ ?

DIFFÉRENTES POSSIBILITÉS

1/kitoj.be

L’outil est en téléchargement gratuit sur kitoj.be
Le site propose aussi des informations supplémentaires sur le secteur 
avec notamment une liste de ressources possibles pour financer vos 
projets, des vidéos, les textes légaux…

2/Prêt

Vous pouvez emprunter gratuitement l’outil :
boulevard de l’Empereur 15 bte 3 000 à 1000 Bruxelles
Pour ce faire, complétez le formulaire : kitoj.be/contact

3/Lors des ateliers prévus à l’agenda

Nous organisons régulièrement des ateliers Kit OJ.
Pour vous tenir au courant : projeunes.be

4/Lors d’un atelier sur demande

Nous pouvons venir animer votre équipe avec le Kit OJ.

Outilthèque Kit OJ : kitoj.be/outiltheque

CONTACT
02 502 35 02

projeunes.be -  formations@projeunes.be
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 MÉMO : Écrire dans le Pro J 

1. Règles textuelles pour un article

La Rédaction du Pro J n’exige pas un nombre précis de caractères pour les textes qui lui sont soumis, en 
vertu du fait qu’un texte a « la bonne longueur » quand son auteur estime librement avoir exprimé son propos 
complètement. La moyenne de longueur des textes est équivalente à un ou deux formats A4, dans une police 
de corps 10 — mais ils peuvent être plus longs, jusqu’à 3, voire 4 pages A4, tenant compte du fait que souvent 
des images les accompagnent et sont généralement incluses dans le corps du texte, lors de la mise en page, 
ce qui le rallonge d’autant.

 Ä LES TEXTES DOIVENT NOUS PARVENIR EN FORMAT BRUT, EN TRAITEMENT DE TEXTE, SUR OPEN 
OFFICE OU WORD, ET NON MIS EN PAGE DANS UN PDF.

 Ä LES IMAGES ILLUSTRANT LE TEXTE DOIVENT NOUS PARVENIR À PART DE CELUI-CI ET NON INCLUSES 
DANS LE CORPS DU TEXTE.

2. Règles techniques pour les images et les logos

Les articles peuvent être accompagnés d’autant d’images que l’auteur le souhaite. La Rédaction du Pro J se 
réserve le choix final et utile des images publiées, en fonction de la place disponible.

Les règles techniques sont par contre très précises et doivent être respectées, sous peine de rendre les 
images impubliables :

 Ä FORMAT : JPEG (PAS DE PNG, NI DE GIF) ;

 Ä RÉSOLUTION : 300 DPI (PAS DE CAPTURES D’ÉCRAN, NI D’IMAGES ISSUES DU WEB OU EN BASSE 
RÉSOLUTION À 72 DPI, ISSUES DE TÉLÉPHONES, ETC.)

Chaque texte DOIT être accompagné du logo de l’association concernée, si elle n’a jamais écrit dans le Pro J 
auparavant. Le format privilégié est celui du dessin vectoriel (Adobe Illustrator : format AI ou EPS).
Au cas où vous ne posséderiez pas de version vectorielle, les règles de qualité propres aux images bitmap 
s’imposent.

La taille physique des images doit correspondre au minimum à celle envisagée de l’impression finale (on peut 
toujours réduire une image, mais pas l’agrandir sans perdre en qualité). À titre d’exemple, les dimensions 
d’une pleine page verticale du Pro J sont : 190 x 276 mm.

3. Féminisation des textes

Le Pro J pratique la féminisation des textes, mais dans le respect strict des règles grammaticales, orthogra-
phiques et typographiques en vigueur dans la langue française commune. Ceci, non seulement en vue de 
préserver la fluidité et la lisibilité des textes, mais aussi dans le sens didactique de ne pas exclure certains 
publics, a priori moins à l’aise avec la pratique de la langue française usuelle, à commencer par les jeunes 
eux-mêmes, dont les difficultés sont notoires et suffisantes.

Aucune règle générale n’existant actuellement pour la féminisation des textes, le Pro J établit dès lors li-
brement les siennes propres, qui visent avant tout à la plus grande simplicité et surtout à l’inclusion d’un public 
le plus large possible, selon sa mission sociale et d’éducation permanente.

De ce fait, le Pro J ne recourt pas à l’« inclusion » par des points, points médians, des tirets ou toute autre 
surcharge visuelle, ni à des mots-valises, des néologismes ou des barbarismes. Par contre, nous privilégions 
l’usage des doublets et de l’accord au masculin ou au féminin, selon la règle « de proximité ». Exemple : « Les 
étudiantes et les étudiants sont arrivés » ou « Garçons et filles sont arrivées ».

Cette règle de féminisation ne s’applique que quand il convient rationnellement de préciser que les deux 
sexes sont concernés et si cela rajoute une information utile à la compréhension du texte et à sa nuance. 

Sinon, la règle du français usuel s’applique sans changement. De même, s’il est admis au début d’un texte 
que les deux sexes sont concernés (ex : les étudiants et les étudiantes), il n’est pas utile de redoubler systé-
matiquement toutes les occurrences suivantes de ces mêmes termes au sein du même texte — le bon sens 
et l’intelligence du lecteur faisant foi. Ceci afin d’éviter l’alourdissement et l’allongement inutiles des textes et 
du temps de lecture total. La qualité et l’intelligibilité de l’information de fond primant par principe sur toute 
autre considération symbolique ou formelle.

4. Édition des textes

Par souci de cohérence et de qualité éditoriale (et parce qu’éditer n’est pas copier-coller), tous les textes 
publiés dans le Pro J sont systématiquement corrigés, tant sur le plan orthographique que typographique, 
voire syntaxique, s’il y a lieu. Ce, également, afin d’harmoniser les textes entre eux, à l’instar de la mise en 
page de ceux-ci. Il en va donc de même à propos des procédés hétéroclites de féminisation, qui sont toujours 
mis en correspondance avec la ligne éditoriale et stylistique du Pro J.

5. Calendrier type des parutions

Le Pro J paraît TOUS LES TRIMESTRES, soit quatre fois par an :

1. SEPTEMBRE — octobre — novembre ;

2. DÉCEMBRE — janvier — février ;

3. MARS — avril — mai ;

4. JUIN — juillet — août.

La sortie intervient normalement autour du 15 du mois ouvrant le trimestre concerné.

De là, LA TOMBÉE DES TEXTES INTERVIENT TOUJOURS UN MOIS AVANT LA SORTIE D’UN NUMÉRO !
Donc, selon les cas et sur base des jours ouvrables, cela donne approximativement, une tombée autour de la :

1. mi-août ;

2. mi-novembre ;

3. mi-février ;

4. mi-mai.

6. Rôles au sein de la Rédaction du Pro J

Les appels à textes et l’envoi postal des numéros ou la demande de retrait de notre liste d’envois sont assurés 
par la responsable logistique, Francine Delfosse : logistique@projeunes.be

MAIS
L’envoi des textes à publier, ainsi que les questions techniques concernant la mise en page, la qualité tech-
nique des images, la demande d’un délai pour la remise d’un texte, etc., sont à adresser par mail au Rédacteur 
en chef, Alain Detilleux : edition@projeunes.be

7. Version Web du Pro J

Tous les numéros du Pro J se doublent d’une version PDF mise en ligne sur notre site Web — donc, téléchar-
geables — et restent disponibles en permanence sous forme d’archives électroniques :
projeunes.be/03_revue_archi.php
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SERVICES

Latitude Jeunes asbl | latitudejeunes.be

Excepté Jeunes asbl | exceptejeunes.be

Promo Jeunes asbl | promojeunes-asbl.be

OXYJeunes asbl | oxyjeunes.be

PhiloCité asbl | philocite.eu

Comité InterUniversitaire des Étudiants en Médecine 
cium.be

AUTRES

Réseau Castor asbl | castor.be

TYN asbl | tynasbl.be

MOUVEMENTS

Faucons Rouges asbl | fauconsrouges.be

MJS asbl — Mouvement des Jeunes Socialistes
jeunes-socialistes.be

 

Jeunes FGTB asbl | jeunes-fgtb.be

FÉDÉRATIONS DE CENTRES DE JEUNES ET D’ORGANISATIONS DE JEUNESSE

ProJeuneS asbl | projeunes.be

CIDJ asbl | cidj.be

For’ J asbl | forj.be
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